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Transport Après les attentats
EuroAirport : sécurité renforcée

Suite aux attentats commis
vendredi 13 novembre à Paris
et dans le cadre du décret de
l’état d’urgence par le gou
vernement, une mesure de
sûreté additionnelle a été pri
se par la Direction générale
de l’aviation civile (DGAC) au
niveau national concernant
tous les aéroports, y compris
celui de BâleMulhouse.

Dès samedi, 21 novembre et
jusqu’au 29 février 2016 in
clus, les passagers devront
présenter systématiquement
une pièce d’identité à la porte
d’embarquement avant de

monter dans l’avion.
Les contrôles de sûreté à

l’EuroAirport restent à un ni
veau élevé. Cette modifica
tion supplémentaire n’im
pactera pas le confort de
voyage des passagers et
n’aura aucune incidence sur
les temps d’attente lors du
passage des postes de sûreté.

Toutefois, étant donné le
niveau renforcé des mesures 
en place, la direction de
l’EuroAirport recommande à
ses passagers de prévoir as
sez de temps pour se rendre à
l’aéroport et pour accéder
aux portes d’embarquement.

Faits divers AChâtenoislesForges

«Dutoutvenantpour
lechantierdel’école»
Le maire de Châtenoisles
Forges, André Brunetta, a
réagi à la suite de l’article
paru hier sur le « tas de terre
déposé devant la grille de
l’entreprise Schraag ».

Le maire précise qu’il « ne
s’agit pas d’une voie publi
que, mais d’une voirie privée
communale, que la commu
ne a récupérée. »

« La voie avait été ouverte
pour permettre aux camions
qui venaient livrer l’impri
merie d’accéder plus facile
ment. Depuis environ deux
ans, l’entreprise a déménagé
à Trévenans et cette voie
d’accès secondaire n’est
donc plus utilisée. »

La mairie envisage de
« transformer ce bout de rue
en parking pour installer les
cabanes des ouvriers qui

travailleront sur le chantier
de construction de la future
école. » La maternelle sera
édifiée sur le terrain conti
gu.

« En ce qui concerne le tas
actuel, il ne s’agit pas de ter
re, mais de toutvenant des
tiné à aménager le parking.
Un panneau le précisant est
en place sur le terrain »,
ajoute André Brunetta.

« L’accès au terrain, der
rière la grille où se trouvait
l’imprimerie Schraag, est
toujours possible par la rou
te départementale, où était
l’entrée principale de l’en
treprise. »

Les travaux de l’école ma
ternelle débuteront courant
2016 et devraient s’achever
en 2018.

I.P.

Université Congrès, jeudi, à l’UTBMsur le
thèmede la sécurité dans lemonde industriel
«Hypersensibiliser » les
étudiants

Le site de Sevenans de l’Uni
versité de technologie Belfort
Montbéliard (UTBM) a ac
cueilli jeudi le 31e congrès
industriel. Les conférenciers
et les 46 entreprises partici
pantes étaient réunis sur le
thème de « la sécurité dans le
monde industriel ».

Dans le contexte actuel, il
aura été difficile de ne pas fai
re mention des attentats de
Paris. Cela a été notamment le
cas lors de la conférence sur
« la sécurité économique ».
Mais il a toutefois surtout été
question du « pillage du patri
moine économique et scienti
fique notamment par la con
currence étrangère », comme
le résume l’un des deux inter
venants d’un service de l’État,
qui ont demandé que leur
anonymat soit préservé au vu
de la situation actuelle.

«Unecertainenaïveté»
C e d e r n i e r r a p p e l l e

d’ailleurs l’attention à porter
par les chefs d’entreprises sur
les « comportements au quoti
dien. Par exemple, autour de
la machine à café où l’on re
trouve de nombreux interlo
cuteurs. Ou encore sur cer
tains trajets de trains où des
discussionsautéléphonepeu
vent être écoutées par des
personnes mal intention

nées. »
De manière plus générale, il

pointe « une certaine naïveté.
Les personnes n’ont pas cons
cience au quotidien ».

Pour François Jouffroy, di
recteur de la communication
de l’UTBM, « notre préoccu
pation numéro un est d’hy
persensibiliser les quelque
700 ingénieurs qui seront “lâ
chés dans la nature’’.» Outre
une conférence sur le sujet au
moins une fois par an, les étu
diants de départements tech
nologiquessuivent« descours
et un module spécifique ».

Et François Jouffroy de rap
peler que « 25 % des ingé
nieurs de l’UTBM occuperont
leur premier emploi à l’étran
ger. D’un autre coté, nous
comptons à l’UTBM 25 %
d’étudiants étrangers. C’est
une vraie richesse mais aussi
un risque potentiel sur ce su
jet ».

Enfin, ledirecteurdelacom
munication constate que les
étudiants, à leur arrivée à
l’université, « ne sont pas du
tout sensibilisés à cette pro
blématique».Cequeconfirme
Julien, étudiant de 1re année
en mécanique : « On le décou
vre lorsqu’on monte des pro
jets avec des entreprises et
qu’elles nous donnent leur ca
hier des charges. »

LaurentARNOLD
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Faitsetméfaits
Piéton renversé
Bavilliers. A 17 h vendredi, un accident s’est produit rue de la
Charmeuse, à Bavilliers. Un piéton, une femme de 49 ans, a été
renversé par un véhicule. Elle s’est blessée au niveau de la tête.
La victime a été médicalisée sur place par les pompiers de
BelfortNord avant d’être conduite au centre hospitalier.
Le conducteur, âgé de 53 ans, originaire de Buc, et sa passagère
de 73 ans, choqués, ont été pris en charge par les secours.
Malaisesmortels
Belfort et Méziré. Vendredi à 16 h, les pompiers de Belfort
Nord ont été appelés rue Floréal à Belfort pour prendre en
charge un homme de 70 ans, victime d’unmalaise sur la voie
publique. Ils ont entrepris une réanimation, mais n’ont pu
ramener la victime à la vie.
Samedi, à 15 h, les pompiers des Tourelles se sont rendus rue de
l’Allaine à Delle, pour un homme de 62 ans qui s’est trouvémal
à bord de son véhicule. Malgré l’intervention des secours,
l’homme est décédé.
Feu de voiture accidentel
Felon. Cette conductrice revenait des courses samedi, à
11 h 20, lorsque son véhicule s’est soudain mis à chauffer, sur la
RD 83 à Felon. Les pompiers de RougemontleChâteau sont
intervenus, mais la voiture a été entièrement dégradée par les
flammes. La conductrice n’a pas été blessée.
Voiture sur le toit
Danjoutin.Une conductrice de 24 ans a percuté la pile de pont,
après la zone commerciale où se trouve Gifi, à Danjoutin. La
voiture s’est retrouvée sur le toit, occasionnant une gêne à la
circulation. La conductrice n’a pas été blessée.

Climat «Lagouvernanceenvironnementale
estuneexigencedepremierordre»

COP21 : Cédric Perrinmobilisé

« Il y a urgence à parvenir à
un accord mondial ambi
tieux sur le climat ». Cédric
Perrin vient de prononcer,
en séance publique au Sé
nat, au nom de son groupe
politique, un discours appe
lant à engager « une ré
flexion urgente sur la gou
vernance climatique ».

Alors que la COP 21 se pré
pare, le sénateur du Territoi
re de Belfort en appelle à la
« diplomatie climatique ».
« S’interroger sur le dérou
lement des négociations et
sur le mode de gouvernance
environnementale constitue
une exigence de premier or
dre au regard des enjeux à
venir », ditil.

On sait en effet que le dé
règlement climatique en
gendrera des déplacements

de population, des catastro
phes naturelles, risquant de
provoquer de nouveaux
conflits. S’exprimant au nom
de la commission des affai
res étrangères, de la défense
et des forces armées du Sé
nat, puis au nom du groupe
Les Républicains, il s’est
prononcé pour une pression
plus forte sur les plus gros
pollueurs. « Une pression
qui ne soit pas uniquement
morale ». « Pour ce faire,
l’Europe ne doit pas culpa
biliser à l’idée de s’imposer
et de se définir puissance
parmi les puissances », atil
poursuivi.

La 21e conférence à la Con
vention des Nations Unies
sur le changement climati
que se tiendra à Paris du
30 novembre au 11 décem
bre.

«Vousvoilà ingénieur(e)s ! »
Plusde700nouveaux
diplômésdel’UTBM
étaientsousles
projecteurs,hierà
L’Axone,lorsdela
cérémoniederemisede
leurprécieuxsésame.
Parmieux,unjeune
Togolais :KodjoEvenya.

C’ est toujours un
moment parti
c u l i e r o ù
l ’émotion le
dispute à la

joie, un temps fort qui clôt
une histoire et marque le dé
but d’une autre. Plus de 700
diplômés frais émoulus de
l’Université de Technologie
de Belfort/Montbéliard
(UTBM) se sont retrouvés à
L’Axone, hier, à l’occasion de
la cérémonie de remise de
leur certificat de fin d’étu
des. Des études qui font dé
sormais partie du passé,
mais un passé encore très
récent et qui va conditionner
pour longtemps leur par
cours professionnel.

Comment résumer en
quelques mots ces années
de formation initiale qui

viennent de s’achever ?
« L’UTBM, c’est beaucoup,
beaucoup de travail et de
nombreuses nuits blan
ches… », confie Kodjo Eve
nya, 25 ans, qui a débarqué
de son Togo natal en 2013
pour intégrer le départe
ment Informat ique de

l’UTBM (1), « c’est aussi
l’ouverture aux autres, de
belles amitiés et un formida
ble esprit d’équipe ». Un
sens du collectif dont il a fait
l’expérience vivifiante à
maintes reprises.

Pour réussir ses études su
périeures, le travail indivi
duel, l’investissement per
sonnel sont, il va de soi,
indispensables, mais la for
ce du collectif tire parfois
tout le monde vers le haut.
C’est le cas à l’UTBM. « Cha
que fin de semestre, il faut
rendre un projet pour cha
cune des matières de notre
cursus », expliquetil. « Là,
on met en place ce qu’on
appelle un Code Camp, une
méthode venue des États
Unis : tous les étudiants se
réunissent dans une même
salle pour travailler. Dès que
l’un bloque sur un problème,
sur un point particulier, il
peut solliciter son ou ses voi
sins qui sont tenus de poser
leur crayon et de lui venir en
aide ». Français, Chinois, Al

gérien, Malaisien Togo
lais… : personne, alors, n’est
abandonné sur le bord de la
route. Tous pour un et un
pour tous !

Solide réseau
Diplômé, Kodjo Evenya n’a

pas cherché longtemps du
travail. Il a décroché un CDI
en juillet dernier au sein de
l’entreprise qui l’avait ac
cueilli pour son stage de fin
d’études : la société Pages
Jaunes, basée à Rennes. « Je
suis chargé, depuis septem
bre, du traitement des don
nées massives du Big Data ».

Kodjo Evenya pense rester
quelques années en France
– « je me suis fixé une durée
maximum de sept ans » –
avant de retourner au Togo,
« soit pour apporter mon sa
voir à une entreprise étran
gère ou togolaise, soit pour
créer ma propre activité ».

Diplômé de l’UTBM, il bé
néficie d’une très bonne for
mation, appréciée dans le

monde entier, et dispose
d’un solide réseau dont il va
pouvoir user pour construi
re sa carrière.

« V o u s v o i l à i n g é 
nieur(e)s ! », ont lancé la
plupart des responsables
d e s d é p a r t e m e n t s d e
l’UTBM avant de procéder à
l’appel des diplômés qui ont
aussitôt rejoint la scène de
L’Axone. Les voilà aussi et
surtout dans la vie active,
tissée de hauts et des bas, de
joies et de déconvenues, de
satisfactions et de moments
nettement plus laborieux. Et
cela va durer un bail : 172
trimestres si l’on se réfère à
la durée de cotisation, en
France, pour pouvoir jouir
d’une retraite à taux plein.
Et sans doute davantage en
core dans les années à ve
nir…

AlexandreBOLLENGIER
W (1) L’université de l’Aire
urbaine a noué un partenariat
avec l’Institut africain
d’informatique basé à Lomé, la
capitale togolaise.

K Une quinzaine de ressortissants togolais intègre chaque année
l’UTBM. Kodjo Evenya est au centre de la photo.

K Beaucoup de diplômés ont décroché leur premier emploi à l’étranger. Photo JeanLuc GILLMÉ

Environnement Les étudiants de l’institut universitaire de
technologie ont organisé une semaine de sensibilisation

Ledérèglement climatiqueenscène
APRÈS UN AN ET DEMI de
recherches et d’organisa
tion, le projet de cinq étu
diantes de l’IUT de Belfort
du développement carrières
sociales s’est achevé ven
dredi avec un spectacle de
théâtre d’improvisation
pour la semaine de la solida
rité internationale (SSI).

La troupe Catégorie Libre,
spécialisée dans ce type de
représentation, a dû se plier
aux commandes du public :
une boîte à thème a été mise
en place, ce sont les étu
diants et intervenants de
l’établissement qui ont dé
posé les sujets, sur de petits
formulaires, au préalable.

Avec leurs mimiques et
leur jeu explosif, ils ont in
terprété des thèmes comme
« A la recherche de la protéi
ne » ou encore « La revan
che de la passoire ». Vrai
ment cools ces étudiants.
Mais leurs taquineries n’ont
pas empêché la troupe de les
faire hurler de rire.

« Notre mission était d’or
ganiser un événement sur

toute la semaine », explique
Fourhania Ibrahim, 20 ans,
une des porteuses du projet.
Quand elles ont vu que le
thème du dérèglement cli
matique était au programme
de la SSI, elles ont décidé de
« s’y coller ». « C’est beau
coup de stress et d’organisa
tion. Je crois même que j’ai
perdu du poids pendant la
dernière semaine ! », assure
la jeune fille.

« Tout passe
par l’éducation »

Fourhania Ibrahim, Adeli
na Syla, Lucie Coste, Soraya
Toubi et Ophélie Czapla,
sous la tutelle de leur pro
fesseur d’anglais, M. Jamon,
ont aussi organisé des ac
tions de sensibilisation à la
solidarité internationale
pour les plus petits, un con
cert avec un chanteur fran
cosénégalais, ou encore un
jeu pour les étudiants, en
anglais, sur la culture géné
rale internationale. Le pic de
leur projet étant la soirée
« Le monde et ses cou

leurs ». Les participants sont
venus, jeudi soir à la salle
des fêtes de Belfort, dégui
sés en différentes tenues ty
piques des cultures du mon
de entier.

La solidarité internationa
le, elles en ont fait l’expé
rience (positive) sur ce pro
jet : « On s’est vraiment
soudées sur la fin, d’ailleurs,
nous aussi on est un groupe
multiculturel ! »

Pour être parfaitement
« calées » sur le sujet et ap
prendre des choses à leurs
visiteurs, les jeunes filles ont
participé à une formation
sur l’écoconduite à Besan
çon, avec Elea Bardeau, de
l’association Récidev (ré
seau citoyenneté dévelop
pement). Fourhania expli
que que c’est seulement « si
on a les clés en main » qu’on
peut transmettre les bonnes
valeurs. Ravie, elle serait
presque tentée de continuer
ses études en se dirigeant
vers l’élaboration de projets
comme celuici…

LouiseMASSIAS

K La troupe Catégorie Libre a animé un spectacle d’improvisation théâtrale. Ils ont joué des saynètes sur
des thèmes proposés par les étudiants de l’IUT… pas toujours évident ! Photo Xavier GORAU

Premiers flocons

E La météo l’avait annoncé. Après les 23° connus il y a pile
quinze jours, l’hiver a fait son entrée brutalement, hier, sur le
Territoire de Belfort. Une première averse de neige s’est
abattue à midi. Une seconde à 16 h. Les flocons n’ont pas tenu
en ville, mais la forêt du Salbert a blanchi hier et quelques
centimètres de poudreuse sont tombés au Ballon d’Alsace.
Cette première neige de l’année n’a pas provoqué de
perturbations ni d’accident.


